
RELECTURE EVANGELIQUE 

 
14ème dimanche du temps ordinaire – 3 juillet 2005 – Matthieu 11, 25-30 

 

En ce temps-là, Jésus prit la parole :  

« Père, Seigneur du ciel et de la terre, je proclame ta louange : ce que tu as caché aux sages 

et aux savants, tu l’as révélé aux tout-petits. Oui, Père, tu l’as voulu ainsi dans ta bonté. 

Tout m’a été confié par mon Père, personne ne connaît le Fils, sinon le Père, et personne ne 

connaît le Père, sinon le Fils, et celui à qui le Fils veut le révéler. 

Venez à moi, vous tous qui peinez sous le poids du fardeau, et moi, je vous procurerai le 

repos. Prenez sur vous mon joug, devenez mes disciples, car je suis doux et humble de cœur, 

et vous trouverez le repos. Oui, mon joug est facile à porter, et mon fardeau léger. » 

 

La prière de louange 

Elle s’adresse au «Créateur », maître du ciel et de la terre qui est en même temps 

« Père ». Voilà ce que les sages et les savants ne peuvent comprendre. Voilà ce que reçoivent 

les petits : le Créateur est un Père. Comment cette paternité se manifeste-t-elle ? 

Le Père et le Fils 

C’est dans les paroles et les gestes de Jésus que les tout-petits ont découvert Dieu 

comme un Père. Ils ont saisi qu’entre Dieu et cet homme-là, il y a une totale réciprocité. Jésus 

veut révéler Dieu et, dans sa mission, Dieu se révèle effectivement en personne. 

L’appel de ceux qui peinent 

Prendre le joug du Christ, ce n’est pas trouver le repos paradisiaque, mais marcher 

enfin dans la paix et la tranquillité avec celui qui refuse de faire peser son pouvoir. Jésus se 

montre doux et humble de cœur selon les Béatitudes. Le Sermon sur la montagne ne perd rien 

de sa rigueur ; mais tout devient possible si le guide s’implique lui-même, avec nous, dans la 

voie qu’il nous indique ; à la différence de ceux qui ne bougent pas du doigt les fardeaux 

qu’ils imposent. 

 

1 – «Ce que tu as caché aux savants, tu l’as révélé aux petits.» Avons-nous été 

témoins, chez des petits, chez des modestes, de cette intelligence du cœur que Jésus met ici en 

valeur ? Comme Lui, pouvons-nous en faire un chant d’action de grâce ? 

2 – Entre le Père et le Fils, il y a totale réciprocité. Quand nous parlons de Dieu, 

quelles attitudes, quelles paroles, quelles paraboles de Jésus façonnent pour nous le « visage » 

de Dieu ? 

3 – «Venez à moi, vous tous qui peinez, et moi, je vous procurerai le repos ». Dans 

quel secteur de notre vie, avec quelles relations, avons-nous (nous et ceux qui nous entourent) 

le plus besoin de paix en ce moment ? Que nos besoins puissent se formuler en prière. 

 

 

(Illustration possible dans l’image de notre paroisse, 14ème dimanche ordinaire du 7 

juillet 2002, Année A, page 1 – « le jeune homme au bord de la plage ». ) 


